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LA LUTTE CONTRE 
LES MICROPOLLUANTS : UN ENJEU 
ESSENTIEL POUR PRÉSERVER 
LA QUALITÉ DES EAUX ET LA SANTÉ 
DES PERSONNES

La présence de micropolluants générés 
par les activités humaines (métaux 
lourds, pesticides, hydrocarbures, résidus 
de médicaments, de produits d’hygiène 
ou d’entretien, etc.) est aujourd’hui 
avérée dans les milieux aquatiques. 
Cette pollution est un problème de plus 
en plus préoccupant, tant d’un point de vue 
environnemental que sanitaire. La connaitre 
et la réduire devient alors un enjeu 
primordial.

C’est pourquoi en juin 2013, l’ONEMA (office 
national de l’eau et des milieux aquatiques), 
les Agences de l’eau et le Ministère 
de l’Écologie, du Développement 
Durable et de l’Énergie, en partenariat 
avec le Ministère de la santé, ont lancé 
un appel à projets national intitulé « lutter 
contre les micropolluants dans les eaux 
urbaines ». REGARD est l’un des 13 projets 
lauréats de cet appel à projets. 

Bordeaux Métropole a toujours été 
soucieuse de son environnement 
et en particulier de la qualité des milieux 
aquatiques qui la traversent : Garonne, 
Dordogne, Jalles, Lac de Bordeaux… 
L’estuaire de la Gironde, milieu sensible, 
soumis à la marée et réceptacle ultime 
d’un bassin versant de 56 000 km2, en est 
le symbole. Celui-ci reçoit les effluents 
de l’agglomération via majoritairement 
deux stations de traitement des eaux usées 
totalisant plus de 700 000 équivalents-
habitants.
 

C’est donc de façon logique 
que la lutte contre la pollution de l’eau 
par les micropolluants s’inscrit depuis 
plusieurs années dans la politique de l’eau 
de Bordeaux Métropole. La collectivité 
a ainsi participé à divers programmes 
de recherche sur cette thématique : 
ETIAGE, Plan Micropolluants Cub, etc.

En portant ce nouveau projet REGARD, 
Bordeaux Métropole confirme sa volonté 
de prendre en charge cette problématique, 
d’anticiper les évolutions pressenties 
de la règlementation et de construire 
une métropole européenne durable 
et à haute qualité de vie.
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PORTEUR : La Communauté urbaine de Bordeaux
Pilotage et animation scientifique : LyRE, Centre R&D de Lyonnaise des Eaux à Bordeaux
Caractérisation / diagnostic / impact : EPOC (U. Bordeaux 1), INERIS, LyRE
Connaissance des enjeux, des sources et des usages/mise en œuvre des solutions : ADESS 
(U. Bordeaux 3) et Département de psychologie sociale (U. Bordeaux 2), Irstea Bordeaux (ADBX 
sociologie), CIRSEE, Cap Sciences, LyRE
Evaluation des solutions : EPOC, INERIS, Irstea Bordeaux (ADBX économie), LyRE
Autres acteurs locaux : CHU Bordeaux, C2DS (Comité développement durable santé), HSEN 
(Habitat Santé Environnement) et la Chambre des métiers.

1
IDENTIFICATION DES 
SUBSTANCES ET DES 
SOURCES

Identification des sites / proto-
coles d’experimentation

Connaissance des sources et 
identification des leviers d’action

- Identification des enjeux sociétaux, 
politiques et organisationnels
- Analyse sociologique des 
différentes sources : enquête popu-
lationnelle et comportementale, 
diagnostic des pratiques et des 
usages, des acteurs en lien avec la 
collectivité.
- Living lab : dispositif permettant de 
récolter la connaissance des 
habitants de la Cub
- inventaire exhaustif des leviers 
d’action par source étudiée.

Recherche des substances et 
caractérisation de l’impact
 
- Stratégie d’échantillonage du Plan 
MP Cub et de Reseau (industrie, 
pluvial, CHU, station d’epuration, 
milieu naturel) comlpétée par de 
nouveaux sites : pluvial urbain, 
usagers et ouvrages du réseau 
- Mise en œuvre de méthodes de 
screening HR et de nouvelles 
campagnes de caractérisation des 
sources (ciblage des micropolluants 
inconnus)
- Évaluation des effets toxicité et 
écotoxicité (indicateurs biologiques, 
biosurveillance active et développe-
ment de nouveaux outils de trans-
criptomique)
- Identification des contaminants 
responsables des effets (méthode 
EDA).

2 DIAGNOSTIC ET 
PRIORISATION DES 

RISQUES À L’ÉCHELLE DU 
TERRITOIRE URBAIN

Caractérisation et hiérar-
chisation des risques

- Analyse des flux de l’ensemble 
des sources étudiées et hiérar-
chisation des pollutions retrou-
vées
- Création d’empreintes - types 
environnementales des sources 
étudiées
- Priorisation des substances 
selon la méthode CEP.

Selection et definition des 
actions de reduction perti-

nentes à mettre en oeuvre

 - Revue des actions possibles 
de réduction ou de lutte 
(solutions techniques et/ou 
comportementales)
- Définition des protocoles de 
changements de pratiques et 
des cahiers des charges 
techniques
- Implication des acteurs locaux 
et mise en place de la gouver-
nance et des «modes de faire».

3 MISE EN ŒUVRE DES 
ACTIONS DE RÉDUCTION 

DES FLUX DE MP SUR LES SITES 
D’ÉTUDE

Actions préventives de 
réduction à la source 
 
- Mise en œuvre et test de change-
ments de pratiques sur différents 
sites pilotes : CHU, quartiers 
d’habitation (source usagers et 
source pluviale).
- Mise en œuvre et test de change-
ments d’organisation (CHU, 
collectivité…).
- Pédagogie / sensibilisation du 
grand public : actions de sensibili-
sation ciblées et exposition grand 
public.

Actions curatives à la source
 
 - Essai pilote de traitement sur un 
rejet pluvial impactant.
- Etude d’une solution de traite-
ment et de valorisation des métaux 
à la source.

Meilleures pratiques ou 
optimisation des ouvrages 
réseaux de la collectivité.
 
- Analyse de l’efficacité d’ouvrages 
de rétention ou de solutions de 
gestion des eaux pluviales à la 
source.

4 SUIVI ET ÉVALUATION DES 
GAINS DES DIFFÉRENTES 

SOLUTIONS MISES EN PLACE 

Pour chaque source étudiée 
et chaque solution mise en 
œuvre, une évaluation de leur 
efficacité et des impacts est 
menée en parallèle :
 
- Évaluation environnementale : 
suivi des émissions par analyses 
classiques, des impacts écotoxi-
cologiques par bioessais, biosur-
veillance active et developpement 
de nouveaux outils de tanscripto-
mique 

- Évaluation économique : coûts  
globaux et évaluation plus fine des 
bénéfices de certaines actions.

- Évaluation societale

- Mapping des substances et des 
sources à l’échelle d’une collecti-
vité. 
- Vision de l’impact à l’échelle d’un 
territoire.
- Développement de nouvelles 
techniques de biosurveillance et 
d’échantillonnage dans des 
matrices chargées.
- Guide de compréhension des 
sources et des leviers d’action 
potentiels.

- Méthodologie de hiérarchisation 
des risques et des sources les 
plus problématiques en fonction 
des impacts, du milieu, des flux et 
des concentrations.
- Cahier des charges et protocoles
de mise en oeuvre des solutions

- Guide de mise en œuvre 
d’actions adaptées aux sources 
et aux usages. 
- Mise en place d’un réseau 
d’acteurs locaux autour de la 
collectivité œuvrant pour une 
problématique commune. 
- Living lab et datavisualisation à 
destination du grand public

- Guide de préconisations à desti-
nation des collectivités  pour une 
stratégie de réduction des flux de 
MP à l’échelle d’un territoire.
- Valorisation de la recherche et 
transfert auprès des autres collec-
tivités et de la communauté scienti-
fique.
- Exposition itinerante à destina-
tion du grand public : sensibilisa-
tion à l’enjeu et aux leviers de 
changements.

Oct. 2014 2016 fin 2018

UNE STRATÉGIE INTÉGRÉE : 
DEPUIS L’ENSEMBLE DES 
SOURCES JUSQU’AUX IMPACT   

2 SITES D’EXPERIMENTATION SPÉCIFIQUES 
(BV JALLE ET CHU)

REGARD
REduction et Gestion des 
micropolluAnts sur le 
territoiRe borDelais

VALORISATION / TRANSFERT / COMMUNICATION
- impulsés par l’ensemble des partenaires du consortium, fédérés par le projet
- en direction des collectivités, de la communauté scientifique et du grand public
- au niveau local, national et international

CONSORTIUM

RESULTATS ATTENDUS
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REGARD : UNE APPROCHE GLOBALE 
À L’ÉCHELLE DE L’AGGLOMÉRATION 

REGARD propose une approche 
de réduction et de gestion intégrée 
des micropolluants à l’échelle 
de la métropole bordelaise, afin de prendre 
en compte la problématique dans toute 
sa complexité : multiplicité des sources 
de pollutions et des substances 
à risque dans un contexte de métropole 
en développement. 

Au cours des quatre ans de projet, 
REGARD va chercher à :
- identifier et quantifier les différents 
flux de micropolluants associés à quatre 
sources d’émission (pluviale, domestique, 
industrielle et hospitalière) ;  
- comprendre leurs impacts, 

- sélectionner les micropolluants 
sur lesquels une action de réduction 
des émissions doit être menée en priorité 
à l’échelle de la métropole ; 
- identifier des solutions préventives, 
comme des changements de pratiques, 
ou des solutions curatives qui visent 
à traiter l’eau après qu’elle a été polluée ; 
- mettre en pratique ces solutions 
- évaluer tant l’efficacité chimique 
et biologique de ces solutions que leur coût 
et leur acceptabilité sociale. 

Le but est d’aider la collectivité à orienter 
ses choix et à déterminer la meilleure 
stratégie de lutte contre ces pollutions 
en proposant des solutions de réduction 
à la source et de gestion collective. 

L’articulation des différentes actions 
du programme, entre elles et dans le temps, 
est présentée sur l’organigramme ci-après : 

  COORDINATION SCIENTIFIQUE ET ADMINISTRATIVE DU PROJET

VALORISATION / COMMUNICATION / MÉDIATION SCIENTIFIQUE / TRANSFERT

2015 20171re phase 2me phase 2019

CARACTÉRISATION 
DES SUBSTANCES 
ET DES IMPACTS

DIAGNOSTIC 
ET PRIORISATION 

DES RISQUES 
À L’ÉCHELLE 

DU TERRITOIRE

MISE EN OEUVRE DES SOLUTIONS DE RÉDUCTION 
DES MICROPOLLUANTS SUR LE TERRAIN

Sélection des sites d’étude 
et définition des protocoles 

d’expérimentation

Description des sources 
Identification des leviers d’action

Recherche de substances 
& caractérisation de l’impact

Caractérisation et 
hiérarchisation des risques

Sélection des actions de 
réduction pertinentes à 

mettre en oeuvre

Actions 
sur la 
source 
pluviale

Actions sur 
la source 

domestique

Actions sur 
la source 

industrielle

Actions sur 
la source 

hospitalière

SUIVI ET ÉVALUATION MULTI-CRITÈRES  
DES SOLUTIONS DE RÉDUCTION

Évaluation écotoxicologique  
et environnementale

Évaluation économique

Évaluation sociétale

Synthèse  
des performances, 

des solutions 
et préconisations



Si le terrain d’étude de REGARD est 
local, les conclusions du projet n’en sont 
pas moins attendues au niveau national. 
La transférabilité et la reproductibilité 
de la méthodologie à d’autres territoires font 
partie des ambitions du projet : 

• Sur le plan environnemental, 
les nouvelles connaissances et technologies 
ou encore les réponses opérationnelles, 
techniques et d’aide à la décision 
que REGARD fournira, sont attendues 
par les gestionnaires et les collectivités. 
• Sur le plan sociétal, une meilleure 
connaissance des pratiques en jeu 
et des leviers d’action possibles 
pour réduire les émissions au niveau 
de chaque source, permettra de faire 

des préconisations et ainsi améliorer 
la qualité des ressources en eau et le cadre 
de vie des habitants de la métropole.  
•  Enfin, sur le plan économique, 
les conclusions des études coût-
efficacité-bénéfice des solutions 
testées sont particulièrement attendues 
par les collectivités territoriales 
dans un contexte actuel de contraintes 
budgétaires fortes. 
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UN TERRITOIRE EN ACTION

Les sites d’expérimentation sont nombreux 
et répartis sur toute l’agglomération 
bordelaise. 

Cependant deux sites d’expérimentation 
et de validation des solutions de réduction 
ont été spécifiquement choisis : 
•  Le bassin versant de la Jalle 
de Blanquefort. Il permettra d’étudier plus 
particulièrement les sources de pollution 
domestiques, industrielles et pluviales grâce 
à des « quartiers tests », des « ménages 
volontaires » ou encore un site 
d’expérimentation pour traiter les eaux 
pluviales de la rocade. 
•  Le site du Groupe Hospitalier Pellegrin 
du CHU de Bordeaux, principal centre 
hospitalier du territoire, permettra 
d’étudier la source hospitalière et de tester 
des solutions de changements de pratiques 
en collaboration avec les services de l’hôpital. 

De nombreux acteurs sont ou seront 
impliqués dans REGARD pour développer 
une gouvernance partagée de l’eau : 

• Le consortium du projet, qui regroupe 
des partenaires publics et privés et réunit 
des compétences pluridisciplinaires à la fois 
opérationnelles et scientifiques. 
• Des industriels ou encore des services 
techniques des communes de la Métropole, 
qui acceptent d’être des lieux de prélèvement 
ou des lieux de test de solutions 
de réduction.
• Les citoyens, grâce à un important 
volet sensibilisation et participation. 
La page Facebook, le Living Lab à Cap 
Sciences, l’enquête sur internet ou encore 
l’exposition finale itinérante, sont autant 
d’exemples qui montrent la volonté 
de REGARD de diffuser les résultats 
auprès du grand public, de le faire 
participer activement à la recherche 
et de répondre à sa demande d’information 
sur cette problématique. 

• Les parties prenantes du territoire 
associées à l’instance « REGARD citoyen 
sur les micropolluants », qui permettra 
d’informer régulièrement et de diffuser 
les méthodes ou solutions développées 
à l’ensemble de ces acteurs. 
•  Et enfin tous ceux qui le souhaitent, 
en testant eux aussi des solutions 
individuelles ou collectives de réduction 
et de changement de pratiques.

Réussir à faire changer les pratiques, 
les organisations et mettre le territoire 
et ses acteurs en action, passe 
par une phase d’information 
et de sensibilisation importante. Ce volet 
a été intégré dès le début du projet.

UN PROJET D’ENVERGURE !

 3,3 M€ sur 4 ans

 9 partenaires impliqués

 78 personnes mobilisées 

 8 disciplines réunies

 4 sources étudiées

 73 points d’échantillonnage 

 269 échantillons collectés

 251 micropolluants recherchés 

 10 paramètres biologiques étudiés



QUI SONT LES PARTENAIRES 
DE REGARD ? 

Le consortium de 9 équipes mobilisées 
autour de ce projet est unique et apporte 
la nécessaire complémentarité 
de compétences : 

•  Bordeaux Métropole, porteur du projet ;
•  Le LyRE, centre de recherche SUEZ 
à Bordeaux, coordinateur du projet ; 
•  l’UMR EPOC de l’Université 
de Bordeaux - CNRS, avec 3 équipes 
spécialisées en chimie analytique 
et en écotoxicologie ;
•  l’UMR ADESS/PASSAGES, de l’Université 
de Bordeaux Montaigne - Université 
de Bordeaux - CNRS, avec 2 équipes 
spécialisées en écologie humaine 
et en géoressources environnement ;

ONEMA 
30 %

BORDEAUX MÉTROPOLE 
2 %

UNIVERSITÉ  
BORDEAUX / CNRS  

15 %

IRSTEA 4 %

ADDESS/PASSAGES 2 %

CIRSEE SUEZ 2 %
INERIS 1 %

CAP SCIENCES 0,2 %

AGENCE DE L’EAU 
ADOUR GARONNE

19 %

LYRE SUEZ  
25 %

•  le Laboratoire de recherche 
en Psychologie, Santé et Qualité de Vie 
de l’Université de Bordeaux ;
•  l’unité ETBX de l’Irstea de Bordeaux, 
avec une équipe de sociologues 
et une équipe d’économistes ;
•  2 équipes de l’INERIS, l’Institut National 
de l’Environnement Industriel et des Risques ; 
spécialisées en chimie, métrologie 
et écotoxicologie ;
•  le CIRSEE, Centre de recherche SUEZ 
à Paris, avec des experts en traitement 
des eaux ; 
•  Cap Sciences, Centre de Culture 
Scientifique & Technique à Bordeaux, 
pour la partie sensibilisation et participation 
citoyenne.

Les 3,3 M€ du projet sont financés à hauteur 
de 49 % par l’ONEMA et l’Agence de l’Eau 
Adour Garonne. Le reste du financement est 
apporté par les partenaires du consortium 
selon le détail suivant :
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